
 

 

 

 
Plantez, au milieu d'une place, un picquet couronné de fleurs, rassemblez-y le peuple et vous aurez une fête. Faites mieux encore : donnez les 
spectateurs en spectacle ; rendez les acteurs eux-mêmes ; faites que chacun se voit et s'aime dans les autres, afin que tous soient mieux unis 
 

 J.-J. Rousseau, Lettre à d'Alembert, 1758 

 
 
Des fêtes rituelles, héritières de cet esprit rousseauiste, 
rythment l'année au Familistère : les deux principales sont 
celle l'enfance et celle du travail. Elles ont lieu dans la cour du 
pavillon central. 
 
La fête de l'enfance marque la fin de l'année scolaire et se 
déroule chaque premier dimanche de septembre à partir de 
1863. Elle peut durer 2 ou 3 jours. 
Elle comprend à la fois des cérémonies pour récompenser les 
100 ou 150 élèves les plus méritants (distribution de prix par 
J.-B. Godin), des spectacles (représentations théâtrales, 
chants, déclamations de poésies par les enfants des 
familistériens) récompensés par des prix. 
 
Dans cette dernière fête, les travaux des élèves sont exposés au public, et 
toutes les classes de l’enfance, depuis les Poupons jusqu’aux élèves des 
Cours Supérieurs, viennent publiquement recevoir les récompenses acquises 

par leur bonne conduite, leur travail, et leurs progrès de l’année. Ces 
récompenses consistent, pour les élèves des grandes classes en livres choisis, 
non sur le luxe des couvertures, mais sur la valeur du contenu ; en boîtes de 
compas, boîtes de couleur, instruments de mathématiques, de musique, 
nécessaires de couture et de travaux divers, objets de toilette, etc... suivant les 
facultés pour lesquelles les prix sont donnés. 
Les couronnes traditionnelles de feuillage vert, doré ou argenté, accompagnent 
la remise des prix 
aux lauréats. 
Des jouets de toutes espèces : boîtes de ménages, d’animaux, des poupées, 
des pantins, des toupies, balles, trompettes, jeux de quilles, de boules, 
meubles, voitures, animaux en miniature, etc., etc., etc., sont le lot des 
bambins et des poupons, et c’est merveille de voir leur bonheur et leur 
empressement à cette distribution des jouets si chers au jeune âge, et dont 
l’enfant pauvre est si souvent privé dans sa misère. 
 

J.-B. Godin, Solutions Sociales, page 571 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
Des jeux étaient également organisés pour les enfants et les 
adultes (tir à la carabine, tir à l’arc, boules, billards, cartes, 
casse-pots…). 
 
A chaque fête de l'enfance, J.-B. Godin prononce un discours 
solennel, faisant le bilan des actions menées au sein du 
Familistère et présentant les futurs projets. 
Chaque soir, un grand bal est organisé auquel viennent 
participer les familles de Guise et du Familistère.  
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